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“RELIGION ET PATRIE" LA SOCIÉTÉ M PUBLICITÉ,LHUIS LlSSIER, Rédacteur Pruprlétalre

fl^Mché,curé de Lachine, 
a ses noces d’argent le 2!) 

septembre courant. Ses paroissiens 
lui préparent pour cette circons­
tance une magnifique démonstra­
tion.

Dimanche dernier, Mgr Gravel a 
pour la première fois officié ponti- 
flcalement à Nicolet.

Sa Grandeur a choisi pour grand- 
vicaire M. l’abbé Gêlinas.

m.i;ceux des nôtres qui sont allés se 
battre au Nord-Ouest pour réprimer 
la rébellion.

OU EST LA REACTIONLE CANADA céli
Les gazettes rouges grites nous 

amusent beaucoup, quand nous les 
voyons se trimousser à qui mieux 
mieux,àla recherche d’indices d’une 
prétendue réaction en faveur de leur 
parti dans l'opinion publique en 
Canada

Pour faciliter leur tâche, nous 
voulons bien, aujourd’hui, leur 
offrir l’état comparatif suivant du 
résultat des élections de Durham 
East et de Cardwell en 1882 et 1885. 
Elles y trouveront certainement 
matière à s’édifier sur le regain de 
popularité que leur prose a acquis, 
dans l’Ontario, aux soi-disants prin­
cipes libéraux, durant les dernières 
trois années.

Voici ;

B. GARDNER k Cil.Sir Adolphe Caron doit visiter 
prochainement le Nord-Ouest, si 
nous sommes 
trouvera sûrement là beaucoup de 
réformes à faire et beaucoup de 
zèle à dépe sur.

L’un de nos confrères de Québec

Ottawa et Hall. 3 Sept. 1885

bien informé. 11L’EGLISE DE ST JEAN- 
BAPTISTE

La paroisse St Jean-Baptiste est, 
à l’heure qu’il est, le château-for: 
de la nationalité canadienne-fran- 
çaise dans Ottawa, et notre race s’y 
est accrue dans une proportion 
étonnante depuis une dizaine d’an­
nées.

C’est ainsi que le recensement de 
1885 portera probablement à 
au moins 500 le nombre des fa­
milles canadiennes-françaises de 
l’endroit.

Par suite de ce développement 
rapide, le vieux temple, qui avait 
suffi à abriter les commencements 
de la colonie française et catholi­
que en ces lieux, devenait trop 
étroit il y a quelques années et 
faisait place à la superbe construc­
tion qui domine aujourd’hui tout 
le village de sa masse imposante.
Malheureusement,la population de 

St Jean-Baptiste esten grande.partie 
composée de journaliers, de gens 
peu à l’aise, et l’on n’a pu jusqu’à ce 
jour terminer l’ornementation inté­
rieure de la nouvelle église.

Les RR. Pères Dominicains, qui 
ont la direction spirituelle de la 
paroisse, ont conséquemment réso 
lu de s’adresser à tous les catholi­
ques d’Ottawa, pour réaliser cette 
œuvre, et c’est au moyen d'un 
grand bazar qui s’ouvrira sous 
leur conduite le 10 courant, qu’ils 
viennent aujourd’hui solliciter l’o­
bole de chacun.

Le bazar se tiendra dans l’an­
cienne église, et nous ne saurions 
trop inviter tous nos compatriotes 
à l’encourager de leur présence et 
de" leur bourse. Il s’agit, en effet, 
en ce moment,d’une œuvre nationa­
le et religieuse.

TOUTES MARCHANDISES
dit :

DÉTAILLÉES Ali PRIS III! GROS !“ L’honorable ministre de la Mi­
lice est arrivé hier soir à Lévis par 
le chemin de fer Intercolonial, ve­
nant de la Rivière du Loup Les 
citoyens de Lévis ont profité de 
l’occasion pour présenter une adres 
se au nouveau chevalier. Cette 
adresse a été lue par le maire de la 
ville, M. Lefrançois. La gare était 
très-bien décorée et les alentours 
brillamment illuminés."

L’empereur Guillaume et l’impé­
ratrice Augusta sont revenus à 
Berlin. Le but de leur retour est 
de présider personnellement la 
revue des troupes de la Garde, qui 
aura lieu à l’occasion du I5ème 
anniversai-e de la victoire de 
Sedan.

M. Beaubien, de retour d’une ex­
cursion au lac Nominingue, écrit :

“ Les récoltes sont énormes dans 
le Nord ; l’avoine, le blé d’autom­
ne, les pois, l’orge sont à pleine 
clôtures ; le sarrasin a souffert en 
plusieurs lieux. En certains en­
droits il a manqué complètement.”

8,000 PIECES D’INDIENNES
Patrons nouveaux et très jolis.

Ces Indiennes doivent être vendu de 7c à 15c par verge.
DURHAM-EST

1882
Lib. Con.

1884
Lib. Con. 1000 PIECES DE MOUSSELINE A ROBEOn lit dans la Minerve :

Les Sœurs Grises, ces admira­
bles et dévouées servantes de Dieu 
et des pruvres, sont à la recherche 
des variolés. Dans tous les endroits 
où elles en peuvent découvrir, 
quelques-unes d’elles s’installent 
^isolent, se séparent du reste du 
monde, pour se consacrer exclusi­
vement au soin du ou des malades.

Nous tenons d’elles-mêmes, ce­
pendant, que les cas de picotte sont 
rares, très-rares mêmes dans quel­
ques quartiers.

Les transactions du bureau de 
l’Excise, à Ottawa, pour le mois 
finissant le 31 juillet, se sont éle­
vées à $18,650 contre $14,768 en 
1884 ; ce qui constitue une aug­
mentation do $3,891. La valeur 
des marchandises importées dans 
le port de la capitale pour le mois 
d’août dernier est comme suit : 
Marchandises importées en fran­
chise, $19,740 ; marchandises pay­
ant des droits, $125,282 ; total, 
$135,035 ; pour la consommation, 
$103,000 ; droits collectés, $27,872 ; 
soit une augmentation de $2,674 
sur la même période durant l’année 
dernière.

Cavan. .........
Manners........ 274. 310
Port Hope............. 87
Hope

Prix, depuis 10 cents à 20 cents la verge.
Le t lus beau lot de Marchandises qui ait été acheté à Ottawa.

30
l’s 187

215 596 187 566
Durant la mois qui vient de s’é­

couler, la brigade du feu de Mont­
réal a répondu à ving.-deux alar­
mes.

CARDWELL

1882 1884
Lib. Con. Lib. Con.

M&~ Venez do bonne heure pour faire votre rhoix d’indieuues et de 
mousseline, chez

1760Caledon 
Mono ... 
Albion . 
Bolton.. 
Adjala .

D. GARDNER <& Ci».,
NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKS

Importateurs Directs.

398374
84 L’incendie le plus considérable 

est celui dans lequel les édifices 
du “ Bell Telephone ” ont été com­
plètement détruits par les flammes.

89
1417

.. 15989

672139 480 
Ces chiffres n’out pas besoin de 

commentaires. Ils établissent 
leur face que toutes les criailleries 
des gazettes rouges-grites sur la 
réaction ne sont qu’une immense 
blague.

^RUn phénomène de térétalogie 
est rapporté comme suit par le 
Courrier de Saone-et Loire :

“ On connait 1» canard à trois 
becs. M. Prost Burdin, cultivateur 
à St Marcel, possède un canard, 
âgé de six semaines, qui a trois 
pattes, fonctionnant très-bien toutes 
les trois. C’est le plus beau de la 
couvée.”

Les efforts récemment tentés par 
notre race pour coloniser la côte 
nord de l’Ottawa, ont mis la puce à 
toreille du gouvernement d’Ontario. 
Voici, en effet, qu’il a autorisé une 
dépense de $25,000 pour ouvrir 
une voie de communication entre 
le lac Témiscamingue et la Baie 
du Nord, sur la Baie Georges.

Allons au Nord 1 semble aujour­
d’hui la devise universelle.

La ville de St Jérôme, cette fille 
ainée du curé Labelle, grandit ra­
pidement et sera, avant un quart 
de siècle, l’un des plus considéra­
bles] centres de population et de 
commerce du pays. Notre excel 
lent confrère du Nord rapporte, à 
ce sujet, que plus de 128 voitures 
ont fréquenté son marché ven­
dredi dernier. Constatant ensuite 
que les produits se sont vendus 
rapidement et à de bous prix, il 
ajoute que St Jérôme n’a déjà rien 
à envier à Montréal sous ce rapport.

M. Louis Ferdinand Legault,émi 
gré aux Etats-Unis depuis nombre 
d’années, vient d’acheter, à Moriah 
Corners, un magnifique hôtel, con­
nu sous le no:n de “ Sherman 
House.” Cet hôtel occupe un site 
"nique dans cite partie du pays. Il 
duiiMie lus vallées du Vermont, et 
du haut de ses balcons ont jouit de 
la vue des Montagues V rtes et d’un 
immense et délicieux panorama.

M. Legault est du nombre de 
ceux de nos compatriotes dont la 
fortune a couronné les travaux au 
sein de la république américaine ; 
cous lui souhaitons de voir grandir 
sans cesse sa prospérité et ses 
succès.

à

PLUJM ES D’AUTRUCHES 
Frisées, ITettoyées et Teintes

DANS LKS

LE MONDE ET LA POLITIQUE Dernières Couleurs et Goûts
D8 LA 8X150*

S’il faut en croire la rumeur, 
M. C. O. Perreault, vice-consul de 
France à Montréal, représentera le 
Canada à l’exposition de la Nou­
velle-Orléans.

En Un Jour Après l’Ordre Donné 

VIEUX ORBPH REMIS A BiTEUI*

• A. Coutelli
TEINTURIER PARISIEN

L’EXPOSITION DES TROIS 
AMÉRIQUES IT O. 15. nus.

(Près de la rue Sparks.)
LES FAITS DU JOUR ELGI1T, OTTAWALe personnel du département de 

la milice a présenté, hier, une 
adresse à sir Adolphe Caron, le 
félicitant sur son élévation à la 
dignité de K. C. M. G.

13 mars, ’85M. Leduc, actuellement à Mont 
réal pour s’occuper de l’Exposition 
des Trois Amériques qui doit s’ou­
vrir le 18 novembre prochain à la 
Nouvelle-Orléans, partira vers la 
fin de la semaine.

Avant de retourner dans son 
pays, il a l’intention de visiter les 
les expositions de Toronto et de 
London.

Plusieurs manufacturiers et mar­
chands anglais et français lui ont 
promis d’envoyer de leurs produits 
à l’exposition dont il est l’agent. La 
compagnie du Pacifique et le 
Grand Tronc doivent aussi expédier 
à ce grand concours intercontinen­
tal, des produits du Nord Ouest et 
des vins.

M. Leduc dit que les exposants 
rencontreront les plus grands avan­
tages. Quant aux transports, ils se 
feront à des prix spéciaux.

1 an.Le Révd M. Gérin, curé de St 
Justin, est de retour de Bretagne.

Grande Vente à Sacrifice
On a argumenté hier la cause de 

Riel devant la cour d’appel du Ma­
nitoba, à Winnipeg.

----- DE------Le propriétaire du News de To­
ronto, le vil insulteur du 65ème 
bataillon et des canadiens français, 
a été condamné hier, à Montréal, à 
subir son procès devant les pro­
chaines Assises Criminelles.

A la barre du tribunal, sur le 
banc où la société vient asseoir tout 
ce qu’elle a de rebuts et de lâchetés, 
l’écrivain du News sera tout-à-fait à 
sa place.

PORCELAINES, VAISSELLEToutes les malles qui viennent 
du Canada sont soumises à la fumi­
gation, aux frontières des Etats 
Unis.

Mme Angéline Stacy, de Fitch­
burg, Mass., a atteint sa 103me an­
née. Elk est née à Trois Rivières, 
P. Q., en 1782.

Une tortue de mer, longue de 9 
pieds, large de 8 et pesant 900 
livres, a été capturée sur la plage 
de Boston.

ET VERRERIE

C. S. SHAW & Cie.,
Importateurs directs.Ottawa, 31 Janvier 1884Une requête se signe actuelle­

ment au Manitoba, demandant au 
gouverneur général d’accorder un 
sursis à Riel, afin de permettre à 
ses avocats de porter la cause en 
appel et même de la soumettre au 
Conseil Privé. La raison donnée à 
l’appui de cette démarche est qu’il 
existe des doutes très-graves quant à 
l’état mental d ■ Riel et qu’il est 
nécessaire pour le maintien de la 
paix que le plus grand jour possible 
se fasse en toute cette affaire.

Nous l’avons déjà dit, c’est ici la 
ligne de conduite que doivent 
adopter tous ceux qui veulent sin­
cèrement obtenir pleine et entière 
justice en faveur du chef métis, 
sans blesser en même temps l’inté­
rêt public et sans faire insulte à

lu

ROTIES ET SOULIERSt E. 6. LÂVEEDUEE
MAGASIN GÉNÉRAL DEASSORTIMENT COMPLET de Chaus- 

sures de tous les genres, dernier style 
pour hommes, dames et enfaols, pour 
saisons du printemps et de l’été. Grande 
réduction ; prix extraordinairement bas.

L’assortiment est complet et considéra­
ble, en sorte que les acheteurs ont tout le 
choix désiré.

Le R. Père Ro’tdt, fils de M. le 
Dr Rottot, de Montréal, vient d’être 
élevé à la dignité de la prêtrise,dans 
la société de Jésus.

Dans le voisinage des Trois- 
Rivières, il y a eu, la semaine der­
nière, des nuits très-froides 
et la gelée a fait du dommage au 
sarrasin.

Il est question d’établir une ban­
que à Hull. Les hommes d’affaires 
de la localité prétendent que leur 
commerce les met en mesure d’ali­
menter une telle institution.

FERRONNERIE
Le révérend Père Arnaud, mis­

sionnaire chez les Indiens Monta- 
gnais, à Betsiamis, Labrador, écrit 
au Courrier du Canada, et recom­
mande, comme préservatif contre la 
variole, la racine de Saranenia pur­
purea (vulgairement appelée l’herbe 
à pot). Il déclare avoir constaté 
lui-même les effets de cet antidote 
pendant l’épidémie terrible qui se 
déclara sur l’établissement de M. 
holiday, sur la rivière Mursie, il y 
a quelques années.

Vous trouverez chez moi tout ce 
qu’il faut dans cette ligne

G. MURPHY.
No. 538 rue Sussex, Ottawa. Outils, Clous, Câble, Chaîne,

Hto.
Peintures, Huiles, Vernls.Vitres, Mastic,

Eté.

12 mal 1885—la

Hotel du Castor
451 et 453 rue tiutsex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne, table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôtel. 
Prix modérés. Un téléphone est attaché 
à l’établissement.
E. CHEVRIER, proprietaire

Ottawa, 18 déc. 1884.

Comme par le passé un assoi u< 
ment complet de

QUINCAILLERIE. 
69 & 71 Rue WILLIAM

lan
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Nouvelle AmitmeeAVISLE REPOS DES FATIGUES 1—'k, OTTAWA, tVous qui êles fa'igués, insou- Toutes pcrrsonnes désirant trans 
ciants. sans espérances, qui souf- j^rer leurs polices d’assurance de 
Irez, reprenez courage. Si vous 
upportez des douleurs indicibles 

et si vous redoutez même la moi t, 
soyez sans inquiétude. Cette pré­
paration presque miraculeuse con­
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri 
son de toutes les maladies des 
reins et de toutes les affections du 
oie. Essa'vez-la sans délai.

Le soussigné remercie ses nom!) 
pratiques, pour l'tjncourag 
qu’elles n'ont cessé de lui a. 
qu’il est dans le cornu, 
il a le plaisir de lee info 
recevoir

ireuses" 
liberal 

ccorder depuis 
erce. Aujourl’hu 
rmer qu'ii "ient de

Deux Jours,ementde Prévoyance 
tuelie du Canada à l’Association 
du Fonds de Revenu Mutuelle 
sur la vie, de New-York, le peu 
vent faire en faisant application à 
M. F. D. Z. Naubert, agent, No 28 
rue R deau, où on leur fournira 
tous les renseignements voulus.

Tels transferts s’accomplissent 
sans frais extras.

l’Association Mu- Voitures! Voitures!

VlDâEDI SAMEDI10,01 pièces lie Tapisserie Chinoise
Nouvellement importée, avec aussi 

de patrous fleuris pour chassis- Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté. 
Livres de Messe Anglais et Français, ei 
une foule d’autres articles religieux, poui 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’ôtre reçu un ass 
ment complet de CHAPEAUX du PI 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de pr 
choix : Vaisselle anglaise, à très 
marche.

Voitures couvertes ou decouvertes, 
Phaétons. Rockaways, Express, 

Chariots à pain, etc,, etc.,
à or :re, a: es soin et promptitu 

Je répare aussi les voilures et erre le 
chevaux, e C., etc. Los matériaux qui 
j’emploie ] our !a confection de mes voi

Faits

4 et -5 Septembre, 1885.
sont de première qualité et mou 

ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d’œuvre que sou> 
celui de la solidité et du U-d.

-e sollicite le patronage du public et.

La pins • oua détable et la plus grandiose exhibi­
tion qui an. jamais été organisée

R INDIAMOND DYES
PETITE GAZETTE

Partout on reclame à grauds cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux

h NS&Chez M. Laurent Duhamel vou? 
trouverez un assortiment de vlan 
des fraîches de toutes sortes au 
quartier ut à la livre, livrées à domi; 
elle, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Sirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
'a profession médicale. Prix ?5c. 
la bouteille. En vente chez G. U. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa

La Enracine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composée 
de gomme d’épinette, que t’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandaut la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de com­
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Hilluies de Noix 
Longues de McGalk Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

UN demande un agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya­
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvilles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char­
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri­
vées, magasins, hôtels, fabriques, 

ulins, rues, mines, etc. Adresse :
11 The Canadian Air Cas Machine 
Manufacturing Co., U5 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, P. Q.”

9 ort la

Ou continue comme ci-devaut à 
tciuflre et repasser toutes sortes d 
rva, à des prix modérés

EDO ARD TH FjEA
290 Ru, !> ! K.

21 Nov. 'SI

en !ALFR.iv Jù MaTH'Bu, /M.:
'*•>. issu me Cliireai e, OUilw.i

24 jniünl. 1885. kt (Aux Oo»tracteur> rt Autres. la

& l'uni nil >1116A l’établissement du soussigné, vous 
trouverez de» chassis, portes, persiennes, 
laites, bois à linir pour maison, cto.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.

V

Piullea de Koii Longues CoiWÉts Chapeaux en Feutre.

Chapeaux eu Paille, 
Casquettes, Calottes, î1De McUAlii 

Recouverte» » 8R ■,WOODLAND t M lÆi J*

” JNo. 38, BCE BESSEBEB yljPonr la gutii* 
i d son certaine rit 
% 1 toutes les aS. t • 
S Etions bilien 
* 1 torpeur du t 

fl maux do toi-, 
t- '-in di ges tiens 

_ ôtourdisdemenu 
* et de tontes es
lr avais fonction u»’*

f| .7,
«Près du bassin du Canal.) | 53

autres articles d’utilité pour hommes et 
enfantaoifL’OCTROI DES TERRES

ACCORDÉ AU

CHEMIN I)E FEli DC

j ' X’
:L j

:
-,îj-1

Ouvragesen ecorcc très variésmalaises causés pir 
ment de l’estomac

Ces pilules sont vit. n irecommandè 
comme étant un d’ :ua sûre et des p 
efficaces remèdes v,>n*re les maladies p!: .* 
haut mentionnées. Elles ne contieuneu 
pas de mercure ni aucune de ses prépara­
tions. Tout en étant un puissant pures 
pouvant être administre dans n’impovi 
quel cas, elles ne contiennent aucune 
ces substances délétères qui pourraient 

dre préjudiciables à la santé des enfan : 
ou des personnes âgées. Les Pildlks r* 
Noix Longues Composées, dk Mo Gale, soi. 
préparées avec soin, avec un extrait coi * 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de ma 
nière à les placer au premier rang pair, 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pn» 
sent offertes au public.

B. E. MoGALB, OhirnuU, 
Montré*

Pacifique Canadien SI» DOG FACE BOY BEFORE THE CZAR
CONSISTE EN

Saperbes Prairies à Blé el Terres à
Pâturages au Manitoba et dans les 

Territoires du Nord-Ouest.

Terres à bas prix, îL'pToximité du che­
min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro­
duits laitiers, etc. Un peut acheter une 
terre

Avec ou sans conditions de Culture,
selon le désir du colon. Les,'prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con­
ditions exigeant la culture et sans condi­
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu­
tieuse des examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est faite avec condition de 
culture, UN RABAIS de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion de 
terrain cultivé.

Termes de Paiement ;
Les paiements peuvent être faits en 

plein au temps de l’achat, ou en six paie­
ments annuels, avec intérêt. Des Dében- 
tures de Terres peuvent être obtenues â la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent de rrime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiement 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à Johp H. McTavish, Com 
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions (les terres, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau,
CHARLES DRINKWATER, 

Secrétaire.

COÏI P. T. BARNUMi •

188, Rue ïtidesu- Est la plus grande troupe du monde unis

iHI'ÏITUliitniii ATT CIRQUE SEANT de LONDRES.
qiMuramiiinmoïsq"
U EN UNE SEULEJ U F

xm-lhPliimiEMHHIK
Spécifique contre la Diphthérie ci 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour guérir ia 

somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë <*t chronique et les 

rhumes,
IMS « Vrilles Cirque* dan# trois grande* Arènes 

Double* Menageries d’zi ni maux rare* et dresses 
Immen*e E*trade pour spectacle 

<Mii*ce de m erveilles virante* 
Hippodrome Romain avec Course* Magnifiques 

Congre* Ethnologique de Tribus Sauvage*

3
AMERS OA NfADlh.NbS 

TRESOR DES^JYSPi.PTIQUES

Cette préparation guérit, 
la Dyspepsie des Tuberculeux ou poitri­
naires, les indigestions, les Névralgies, 
Débilités générales, les maladies du Foie 
des Reins, les hydropisies et les Rhumatis-

LA DIPHTHERM vaincue: i
Aux ravages do cette maladie terriule 

et réputée incurable, on 
do qui n’a jamais failli.

1
a trouve un reme- 

L’expérience de 
plus du dix annnées de succès constants, 
il des centaines de cerlilicats a Iressés à 
l’inventeur par des personnes notables 
el dignes de foi attestent l’ellic cité vrai­
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

1

BARÎlï JK, uAILY et HL TCHHTSON. seuls propriétaires.
Deux representations chaque jour, à 2 et 8hrs. p. m. Portes ouvertes 

une heure avant le spectacle.
I( ;
et

H faut être à son siège cinq minute» avant l’ouverture, pour être témoins de l’im­
mense défilé de tout ce que le cirque renferme de rare el curieux.Préparé par le

DR N. LACERTE,
LEVIS, P. Q.

Prix : 50 cts. la bouteille, 
les pharmaciens.

EN DEPOT CHEZ
EL.ZEAU 4LIKU;,

71 Rue Bolton, Ottawa.

Dr N. LACERTE,
Lévis, P.Q

IV. O

Prix : 30 cte la bouteille.
En vente chez les pharmaciens et en 

dépôt chez
Eu vente che

ELZRAR ALAR1E,
71 rue Bolton, Ottawa.

26 juillet 1884 le
29 juillet 1884.

(i. J. labelle, iS#ïoii si FiüteHuissier de la Cour Su/rrème, B. C 
BCE BRITANNIA, 

HULL.
Ottawa, 20 nov. 1881

13 mars 1885—la

m
/Vw! oa.na t

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
DIVISION DE L’EST ET 

D’ON TA Rio

LTICIEWIE LISSE TOUJOURS ES IVIST

LIGNE COURTE
HNTHH

OTTAWA ET MONTREAL
Arrangement» d’ete com men 

enut Lundi, 37 Juillet 1885

J. B. AKIAL, -:o:-
Noi.h venons «le recevoir !«• 

•ms l.el assortiment 
d* toiles peintes et «loree- 

pour fenetres «,<il ait 
mis ete Importe en Cannd»

PEINTRE,
DÉCORATEUR,

TAPISSIER
et VITRIER,

i tv
U,

F F M E Z

h FS FIGURES
h : -Marchand de

PEINTURE JA(6I ERKATT i4«;Z
te,

ET DE VITRES.
526 RUE SUSSEX MAGASIN PALAIS 0E MEUBLES.

CABLE *TU]V[SOa *e colosse de la faune.OTTAWA «8 m i: KIDEAII.
-N B.—Voyez les échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine.U5- M. A rial se charge de toute 
commande dans sa ligne d’af­
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés. ’

Les propriétaires trouveront 
nu grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

17 mars 1883

li ET 1 D â ïl k , hommf' sauvage, les Nains Indous tatoués, les Acrobates, les 
1 H II II fl Ath,è,es- les pmdieieux patineurs sui patins à roulettes, Mademoi- 

selle ZAMMOMOTO, montant dans une échelle faito d'épées nues 
les Merveilleux équilibrâtes Japonais, 100 Actes slupêfiants, 1000 spectacles, des 
myriades de merveilles humaines, des représentations spéciales de thédtre, des géants 
des nains, des squelettes, des gymnastes, des boxeurs, de gracieux athlètes féminins’ 
des artistes de talent, une troupe d’éléphants dressés, un congrès ethnologique de 
presque la totalité des tribus sauvages de i’u.livers, L’ÉLaPHANT BLANC SACRÉ 
sont autant de merveilles, entre des milliers d’autres, qui jettent les spectateurs dans 
la stupéfaction, les éblouissent el font du CIRQUE DE BARNUM l’organisatioa la 
plus prodigieuse de l’univers.

TABLlâO DIB HBS.
H BM °

n Après l’inventaire lait de notre 
stock nous avons décidé d’offrn 
nos marchandises à des rëduc 
fous de prix spéciaux, poui 
ARGENT COMPTANT.

425Lais* Ottawa.... 

Àrr. à Montréal...
f 30

ti 00Laisse Montreal.. l/ju
n10 15Arrive à Ottawa.

1a
MANUFACTURÉS PAR N.B.—Nous garantissons que toutes 

ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.

iD’BLEGANTS CHAHS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

MS. DAVIS & FILS
MOITiAL.

pAConnections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

ri mm, cAMd k c...
JÛS. SENEGAL KIT K O’COWOK.

4 décembre 1884
La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 

et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
L’Express du jour quille Ottawa a 12.35 pm 

«« “ Arr. à Toronto à 9.45 pm
du soir quitte Ottawa à 11.40 pm 

“ Arr. à Toronto à 8.30 am 
*• du jour quitte Toronto à 8.25 arr 
«* “ Arr. à ( )ttawa à 5.25 j m
“ du soir quitte Toronto à 8.00 ( m 
«« « Arr. à Ottawa à 4.38 a u

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur let 
trains du soir.

Connections à Sm.th’s Fall 
Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
and Black River et ses nombreuses cou 
nections pour le sud et l’est.

Connections à Toronto pour tous le? 
points à l'ouest, sud-ouu&t et noi d-ouesi.

Pour les billets, le prix du passage, 1& 
sièges dans le char-salon, la table di 
départ des trains pour le haut de l’Ottawa 
et tous les autres stations locales et autre 
Informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

ENTREPRENEUR
MPDE POMPES FUNEBRES 3 déc

COIN DBS BÜ1S

Photographies
GRANDE REDUCTION

York el llslhiiuste,
> >TTAWA.

Crêpes, gants, '«c’-arpes del 
i’.’iiil, etc., loues

sur avis.

inreau ti’ gent d’iirabk

Keil A < ’ l>OÎN AI j O
N0 9 RUE ELGIN.

ÉTABLI 1884.
Lit Hvis üüi-ijUiibiijüî

Photographies grandeur Pour l’avantage de ceux qui veulent éviter la foule, des billets d’admis- 
sion et de sièges réservés sont en vente chez

J2. O. T a-OKAHERPiY, Hnoaatour
No. 29 BCE SPARKS. ’

Admission partout 50cts, seulement,
Enfar ts audessous de 0 ans 25cts

CABIÎSTET
riacdougall, Macdougall & Beltcourt $2.00 parliez.i

AVOCATS, PROCUREURS,
Agents pour les affaires de la Cour Su­

prême, le Parlement, et des Départements 
du Canada, âc.

“Scottish Ontario Chambers” coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Hom. Wm. Maodoüoall, C. R.
Frank M. Maodoüoall.

N. A. Bilcoürt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt, membre dn Barreau 

d’Ontario et de celui de Québec, s’occupera 
aussi des affaires requérant «on attention 

ce lie dernière Province,

ciikz;A. B. MACDONALD,
Encanteur de la Heine, .

NTCHOLA Dorion dk VITE GRANDE PARADERESIDENCE*.........253

Delorme
HO flue harks et 568 Rue Susses,

JS- 42 BUE SPARKS
D. McNICOLL 

Agent général des passagers.
W. WHYTE

tiunniendant-génôra

Dans les rues, dans laquelle figureront des animaux rares valant $1 500 000 
lieu le ma in de l’arrivée du cirque.

Tous les chemins de fer accordent des billets d’excnrslon
SCra 1 Kin8slon *« 7 >e|.temb,e et u

—Faite* l’ewsHi ue ns VA Lit- 
KIA. la meilleure poni<
made <• outre la chute de., 
elieveux et la Calvitie 
vente ebe» (L O. IMCIEU. 

immvleu. rue Nie.«ex

Fi Coin de la rne Rideau.1
OTTAWA., CL VANHORNE,

VictvPr6«ideQ«. 18 Oct. 1884 1*.
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*' J’rtl eoiill'ert”—Je le fêtai, répondit mon­
sieur de Civray.

Le regard de Jeanne rayonna

FETJII.LSTÛ1T

HuileJoieJorueDe toutes les maladies Imaginables 
pendant les trois dernières années. Notre 

Pharmacien T. «î. Anuerson m’a recom­
mandé les •* Amers de Houblon,”

J’en ai consommé deux bouteilles 
Je uis complètement guéri et je recom­

mande sincèrement lis Amers de Houblon 
àtout le monde J. D. Walker, Buckner,

LES VICTIMES deJX savais bien, dit-elle, que
vous étiez toujours digne de la 
tendresse de votre mère et du 
grand nom de vos aïeux.

Rassurée sur un point qui lui 
tenait profondément au cœur,elle 
retrouva presque le calme. Elle 
revint sans peine alors avec 
Henri dans le château et dans 
le parc de Civray, dont le sou­
venir lui rendait si présents les 
moindres détails ; elle accepta 
l’espoir de voir se terminer l’ère
sanglante, sous laquelle ce one .aj-u,-
la France comptait de plus d’hui que je ne l’ai jamais été. J’espere 
grand, de plus noble, de plus Que vous aurez be ucoup de s-ucoôs, 
saint mourait pour son roi et “ Æwï"1 “
pour son Dieu. Ouieon ,ue ! * ' serdii ilèsireux d’a-

_Rien d’excessif ne peut voir plus de détails sur m,i guérison peut
„ ■ j jTa.,nno es obtenir en s’adressant à moi. E M. 

avoir de duree, dit Jeanne. Williams, 1103 I6thStreet, Washington, 
vous êtes D’ailleurs Dieu ne peut laisser p. c 

- perdre à jamais une nation qu’il 
adopte. Vous reviendrez en 
France, vous reverrez Senlis et 
les rives de l’étang ; ce seront 
vos enfants qui ceuilleront un 
jour les iris jaunes et les 
glaïeuls.

En ce moment on frappa aux 
carreaux d’une fenêtre de l’ar­
rière-boutique donnant sur une 

vous tra- ruelle habituellement déserte.
Jeanne transaillit. car, à cette 

époque, le danger était parlout.
Se rapprochant vivement de la 

Comblez le fenêtre elle regarda dans la ruel­
le, et distingua, derrière les vi­
tres, la face blême de Robert.

Celui-ci fit un signe mysté­
rieux en posant un doigt sur ses 
lèvres ; puis, par un geste, il 
pria Jeanne d’ouvrir la fenêtre 
afin qu'il lui fût possible de 
pénétrer dans la pièce où elle se 
trouvait avec Henri.

Jeanne se rapprocha de comte.
—J’ai peur, lui dit-elle.
—Mais c’est Robert, je le re­

connais ... Que pouvez-vous 
craindre, Jeanne? ne savez-vous 
point que sen père....

—Qui vous affirme que Ro­
bert vaut le vieux Comtois ?

Des coups plus vifs battirent 
le carreau, et le comte s’élança 
vers la fenêtre, qu’il ouvrit ra­
pidement.

—Merci, monsieur le comte, 
fit le jeune , homme en enjam­
bant la croisée. Un peu plus, 
et mademoiselle Jeanne me irai-

a vi Dr DUCOTTXPour les meilleures ferronneries à bon ma: 
eho, ailes ches.

McDOüGAfjL <£ CUZXEl
Le pits ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en I860, à l’enseigne de U

GROSSE TAÜRIERE,
Rue Sussex, si coin e la rue Ouïe,

CHAl'MKKEN, OTTAWA,
Kt à MATTAWA, P.Q

Mo-rurqunn, H Quintal.. « à l'Ecorce utm.
l-Suite)

—Jeanne, je n’ai qu’un mot à 
vous dire : le roi est mort, Mme 
de Lamballe est morte, la Fran­
ce me semble perdue, est-ce la 
peine de défendre sa vie contre 
les Robespierre et les Fouquier- 
Tinville ? 11 est des heures où
je suis tenté d’entrer au tribu­
nal où l’on juge les prêtres, les 
magistrats et les gentilshommes, 
de crier : Vive le roi ! et de me 
mêler à ces martyrs.

—Vous n’en avez pas le droit, 
s’écria Jeanne. Oh ! vous cher­
chez eu vain à masquer par 
l’horreur du présent l’amer dé­
couragement auquel 
en proie. Vous cessez de de 
mander la force à Dieu, mon­
sieur le comte, et tout combat 
vous semble difficile aujour­
d’hui.

—Vous ne pouvez savoir, 
Jeanne, vous ne savez pas...

—E: surtout, je ne veux rien 
entendre. Si jamais vous avez 
eu confiance dans la sœur qui 
partageait à Civray 
vaux et vos jeux d’enfant, prou- 
vez-le lui aujourd’hui. Partez 
au plus vite, conduisez votre 
mère en Suisse, 
plus cher de ses vœux en deve­
nant le mari de Mlle Cécile, et 
ne revenez en France que quand 
cette même France aura relevé 
ses autels.

—Tenez, Jeanne, à votre tour 
vous devenez cruelle. Il ne 
faut pas exiger de l'homme plus 
qu’il ne peut accomplir. Pour 
avoir le droit de me donner de 
semblables conseils, savez-vous 
ce qui, depuis cinq ans, se re­
mue dans ma tête et dans mon 
cœur. Je ne me suis pas laissé 
vaincre sans combat, j’ai suc­
combé à la violence d’une lutte 
insoutenable, voilà tout. Ce­
pendant vous avez raison, je dois 
sauver ma mère, la mettre en 
sûreté ! Je la conduirai en Suis­
se, puis ensuite, eh bien ! en­
suite, puisqu’on peut encore 
mourir au nom de la famille, de 
l’ar. el et du drapeau fleurdely- 
sé, je reviendrai ici, Jeanne; il 
restera toujours pour moi une 
place sur l’échafaud.

Jeanne demeurait immobile, 
les mains jointes, les yeux rem­
plis larmes, et fixés sur le visage 
du jeune comte. Ses lèvres 
tremblaient convulsivement. 
Enfin, avec une sorte de violen­
ce, contrastant d’une façon abso­
lue avec le calme qu’elle avait 
réussi à garder jusque-là, elle 
dit d’une voix pleine d’un trem­
blement sou.d :

—Avez-vous donc la préten­
tion d’être le seul à souffrir dans 
la vie, monsieur le comte ? 
Croyez-vous q 
épuisé le cal 
humaine ? Vous avez 
soit ; vous avez caché en vous 
une plaie saignante, mais com­
bien de compensations vous res­
taient. Les lieux même que 
vous habitiez répandait une sor­
te de douceur sur l’amertume 
dont votre âme était saturée.
Et puis vous avez une mère qui 
vous adore, une jeune cousine 
qui vous aime. Autour de vous 
tout concourait à vous rendre le 
courage....Et. je connais des êtres 
plus infortunés que vous, n’ay­
ant derrière eux que des tombes, 
et devant eux que la solitude de 
l’abandon. Ah ! ceux-là ont 
plemé, ceux-là auraient eu com­
me vous, plus que vous, le droit 
de se plaindre. Si vous aviez 
pu deviner le déchirement de 
leur âme, vous n’oseriez à cette 
heure parler de votre désespoir.

—Jeanne ! s’écria le comte.
— Laissez-moi finir.... Vous 

quitterez Paris, n’est-ce pas... 
Vous fuirez la tourmente, voue 
apaiserez l’orage qui gronde en 
vous. Et quand la France aura 
retrouvé le calme, la dignité, la 
grandeur, vous reviendrez voir 
votre sœur Jeanne, et vous amè­
nerez votre femme, vos enfants, 
et les caresses qu’elle mettra sur 
le front de ces chers petits êtres 
seront la bénédiction de l’ave­
nir, et la consolation des peines ! 
Ferez-vous cela, monsieur Hen­
ri ? ajouta la jeune fille d’nne ce. 
yoix plus calme et plus basse.

Mo. Ce médicament, d’un goût agréable, est facile à 
prendre et ne donne aucune nausée. Par sa composi­
tion il possède toutes les qualités propres d combattre :

l’ANÉMIE, d CHLOROSE, les MALADIES DE POITRINE 

Il BRONCHITE, tes CATARRHES, u PHTHISIE
« DIATHÈSE STRUMEUSE, m SCROFULES, rte., etc.

En raison de son usage facile, de ses effets multiples I 
jet sûrs et de son prix économique, les médecinsI 
l’ordonnent de préférence aux autres médicaments I 
similaires. dépôt général :

■m iiiii^m PARIS - 200, me Saint-Denis, 200 - PARIS 
■ S» trouva dans tontes las principales Pharmacies et Drogueries ds l'Onirm. I 

^SK DÉFIER DIS FALSIFICATIONS KT IMITATIONS 1

Je vous «drosse ces quelques lignes 
comme

Gage de reconnaissance pour vos 
Amers tie

M
D*wh1mv

* * * Houbloi. J'ni souffert 
De rhumatisme inflammatoire 
Pendant près de 
Sept années ni aucune médecine n'a 

iblé me faire du

urfaKUTi
NT D'Dt

MCDOUGALL & CüZNER
31 Octobre 1883. 1»

Bien ! ! !
Jusqu’au moment où je pris deux bou- 

et à ma TARIS, TAPIS elc.

mmm tapis
D’OTTAWA.

£ - '. 1r< r.ity grand assorti meut, les
k®.T8Valeurs, et l-s plus bas prix en ACTIFS, STOMACHIQUES, PURGATIFS i DÉPURATIFS

lf3^%5gaBggSSgS3ç
S\ du docteur )i - ° TRÈS HS^JS'SSSSSSSt °ert,eee,,,U'

ex Exiger l'étiquette ei-jointe en A couleurs, avec le mot VÉRITABLES
^XTRàNCK Sf l1 &Ola1l2bo!tel50grains)—8fr.ia ûof/e (fft5fr*//ii).IM* lui ekâiwWIU. 

**ÏXr£*# Québec : D'Ed MORD! k C"; Montréal : LiTIOUTTK à IELML
BT PR1MCIPALBM IHAHMACIK» DU CANADA ——~

fréterai, iüdvaux,à

domicile». Pôles, tiarimiiref 
et Men Isle-» de ton.e Mirle,

Je considère que votre remède est le 
meilleur qui existe pour l'indigestion, les 
maladies de rognon?,

Et la débilité des u ri, J'arrive 
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m'out fait plus de 
Bien !
Que toute autre chope ;
i! y a un mois j'étais extrêmement
Maigre ! ! 1
j'H pre qu'incapable dr marcher. Main 

tenant je
Gagne îles forces, ei 
De l'embom pointe.
Il se passa à peine un jour «ans que !je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma santé et ils sont dûs au t 
Amers de Houblon ! J. Wicklilie Jackson, 

Wilmington, Del
jBgyLes bouteille6 q ti ne portent pas 

une étiquette b‘anche mariée d’une 
touffe verte de Houblon sont de la contre­
façon. Rejetez tous les remèdes sans va­
leur, empoisonnés, qui s’olfrent sous ;lo 
nom de “ Houblon ” ou “ Houblons "

à la

MAISON De TAPIS D’OTTAWA
US Rue St*A SUCS.

VERITABLE ________

ÉLIXIRouDGUILLISHOOLLRED et Oie;
Pit" Tl 17 Déc. 188.1.

Tonique Anti-Blatreux et Anti-Bilieux
Préparé par PAUL GAGE, PIT de I" Classe, Docteur en Médecine

de la îarultè de Péris, SEUL PROPRIÉTAIRE DE CE MÉDICAMENT 
PARIS, 9, Rue de GPrenelle-St-Gherm.a.ixx, 9, PARIS

Se défier des Contrefaçons. Exiger le Véritahle ÉLIXIR de GDILUÉ, portant la Signature PAUL BADE
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Poudres de Ciindition d'Alexander
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JOUISSEZ
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HORS CONCOU1W ,

Guérison
Par la POVD&a du ,

De la Santé et du Bonheur
ZASTHMEPO ni LBS

COMMENT? comme’dLantres
ont fait.

Oîil«bwei/Ol rjz de V

WM

AtfKttT a Ottawa C. STRATT *N. 
Coins des rues Üaihousit et Saint.- Patncn 

A VIS.—Les médecines ci-dessus, ccl- 
A bres dans tout le Canada pouri « l'­
efficacité, ne se trouvent que cher M < 
STRATTON. Je mets doue le public 
garde contr * les contrefaçons.

T. ALEXANDER.
N. B.—On peut aussi obtenir l’article vc 

niable chez v LAPORTE, rue Rideau ; 
OOODALL A FILS, rue Wellington ; 
et DA0LI8H à FRERE, rue Queen, ouest

Dr Gléry
Dépositaire, â Québec .D'Ed.MORIfliCVbourrez - von* de maladies des 

rognons T
” Lo “ Kidney Wurt” m’a ramené, pour 

ainsi dire, des portes du tombeau, lorsque 
j avais été condamné par treise médecins

61. Wr. Deveraux, Mechanic, Ionia, Mioh.

Vos nerfs sont-ils affaiblis T
Le “Kidney Wort” m’a guéri la fai 

blesse des nerts, etc., lorsque l’on désespérai 
do mes jours.”. Mde M. M. B- Goodwin, Ed. 
CÀrietse* Monitor, Cleveland, 0.

Brid ht*?ma,ad,e de
“Le “ Kidney Wort” m’a guéri lorsque 
on urine ayaiWa consistance de la craie,

Frank Wilson, Peabody, Mass.

CHEMIN DE FER
H CA ADA rM!w

LA
VOIE LA plus COURTE

ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tous les points à l’est.

CONVOIS a PASSAGRRS 
Tous JLes Jours

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont­
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver- 
mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étend 
jusqu'aux Provinces maritime», et aux villes de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany et New-

A partir du 29 Juin 188», les trains cir­
culeront comme suit •
Partant d’Ottawa. Arr. a 

8.00 a.m. 11.8
4.50 p.m.

LA PROlMïiÜiY ISA AS MAI, il
l/ORGANISME de L’HOMMEs ressern

ISA IE MZE Est l’œuvre .a plus complexe du créateur 
et quand ce mecanii-me si compliqué, et si 
artistement fait, est dérangé par la mala­
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, el ce secours doit être demandé 
aux plus expérimentés, car le corps humain 
est quelque chose de trop précieux pour 
être négligé. Alors s’élève la question 
“ Quel médecin employer 7”

Le Dr Oscar Johannksskn, de l’Univer­
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
genileurinaîre.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris la Spermathroôe, Go­
norrhée, lu Sphilie, la Stricture et V Impor­
tance, etc,, etc.

PAHCEQUij vous avez été trompé et 
abusé par les CHARLATANS qui préten­
du i nt guérir cette classe de maladie, 
n’hésitez piu a essayer de la méthode du 
Dr JonxNNBssBN, avant que cette maladie 
devienne chroniuue el incurable.

**&. GRATIS
On enverra par la malle un traité pré­

cieux du système du Dr Johannessen par­
faitement cacheté à toute personne souf­
frant de cette maladie, pourvu qu’elle 
s’adresse à son seul agent autorisé, 
Etats-Unis ou au Canada.

HENRY VOGELER,
49, South Street, New-York.

Divers symptômes compliqués sont trai­
tés par les prescriptions spéoiales du doc­
teur Johannessen d’après l’avis d’un mé­
decin dûment qualifié.

Toute correspondance confidentielle et 
toute réponse est envoyée frais de poste

Souffrant de la diabète T
‘ L® “ Kidney Wort” est lo remède le pins 

efficace que j’aie prescrit. Il procure un 
ilugement presque immédiat.”

Dr Phillip C. Ballou, Monoton, Vt.

tait comme suspect.
—Pourquoi ne frappiez-vous 

pas à la porte du magasin ?
—Les rues sont pleines de 

passants et de curieux.
—Mais la cour....
—11 m’a semblé voir votre al­

lée s’emplir do locataires. Jamais 
nous ne prendrons assez de pré­
cautions.

Un coup vif retentit à la por­
te donnant sur la rue Saint-Ho­
noré, et la voix de G-ermain cria:

—Mademoiselle .... Citoyenne 
Jeanne, ce sont vos convives.

—Déjà ! s’écria la lingère.
Puis elle ajouta vivement :
—Regagnez 

chambre, monsieur le comte, 
descendez dans la ruelle, Robert.

Jeanne se dirigea vers le ma­
gasin de vente, tandis qu’elle 
répondait à Germain :

—Ne vous impatientez pas, 
Germain, Réséda a égaré la clef; 
cette étourdie n’en fait jamais 
d’autre.

Tandis que Jeanne feignait 
de la chercher, le comte et Ro­
bert se disposaient à ouvrir la 
porte donnant sur la cour. Hen­
ri mettait la main sur le loquet 
quand Robert l’arrêta vivement.

—Il y a du monde dans la 
cour, dit-il vivement, impossi­
ble de sortir par là....

Un tremblement agita ses 
membres, il se recula instincti­
vement et murmura :

—Serait-ce déjà la réponse à 
ma lettre ?

—1 une faire ? demanda le 
comte de Civray.

Robert désigna la fenêtre 
donnant sur la ruelle.

Henri se pencha et regarda à 
travers les vitres.

—Deux personnes causent à 
trois pas de la fenêtre.

Pendant ce temps, Germain 
s’impatientait, et exécutait, sur 
la porte de la rue, nn roulement 
forminable.

—Un peu de patience, répé­
tait Jeanne, devenue pâle com­
me un linge, un peu de patien-

Mamifacturiei
—(BT)—

Marchand de Chaussures
EN GROS ET EN DÉTAIL

4
ladic chronique du foie lorsque jodumaudais 
à mourir.” Henry Ward, ex-colonel

69 Guides Nationale, N.Y.
Bonfflrea-von»j de douleurs dans

1 -jo “ Kidney Wort ” (1 bouteille) m’a 
guéri lorsque j’étais si souffrant que je ne 
pouvais mo lever, mais que je me roulais 
Sors de mon lit.”

C. M. Tullmage, Milwaukee, Wis.

SoulTres-vens de maladies des

COIN DES HUES

Datllaout ie et de l'Eglise 
OTTAWA.

Désire faire savoir à
tiques et au public d’Ottawa et de ses"en­
virons en générai au’il a acheté et mis 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

ses nombreuses pra-
rOglIODM T

“ Le “Kidney Wort” m’a guéri de mala­
dies du foie et des rognous après que j’eus 
suivi inutilement, pendant des années, le 
traitement dos médecins. Ce remède vaut

Montréal.
1.30
8.30

de Montreal. Arr. 5 Ottaw*. 
8.45 a.m. 13.20 p.m.

M. I. Dazé désire attirer l'attention du 4.80 p.m. 8.00 p.m.
public sur ce qui suit : Tous les convois à passagers se rendent

Le personnel de 1 etablissement est sans tement à Montréal, sans changement de chars 
contredi le plus complet de co genre à ni de locomotive et indépendamment de tous les

C°mP°a6 dWrier8 d= Pre" “S SSqîâÆfca 8 heure, d.

matin êe raccordent au Coteau avec le 
TOUTLE COMM AN 1 >E train direct pour Toronto et toutes les 

Qui lui sera confiée sera exécutée et expo stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
diée avec soin sous le plus court délai. ^ i® heures du soir.
Une SPECIALITE dans les Commandes mutin’»*rMcorte •ve“°’1eip?Lt de^nSt

Les meilleurs matériaux sont employés, venant de Boston et New-YorK viâ Suring- 
aatisfactioa garantie. Prix très modérés, field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 

CNE VISITE EST SOLLICITÉE Wetbar* à 6.00 p.m. et New-York à
. , . , „ 4.30 p.m., arrivant à Montréal à

SW' Les marchands de la acampagne fe- matin, 
raient bien d’aller visiter cette MANÜFA 0 - 
TURE avant d’acheter ailleurs

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

FABRICATION DES CHAUS ,IMS Pr’ttiamî Hodges, Williamstown.West Va.

Souffres-vous «le la constipation T
. “ Le “ Kidney Wort” facilite les évacua­

tions et m’a guéri après que j’eus fait l’essai 
d'autres remèdes pendant seize ans.

Nelson Fairchild, St-Albans, Vt.

ne votre cœur ait 
ice de l’angoisse 

lutté,
votre petite

Sonffres-vouN de la malaria T
“Le “Kidney Wurt” est supérieur à tons 

les autres remèdes dont j'aio jamais fait 
usage dans ma pratique.

Dr R. K. Ciark, South Hero, Vt.
Etès-vons bilieux T

“ Le “ Kidney Wort” m’a fait plus de bien 
ie tous les autres remèdes dont J’aie jamaisES ^e J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

8.25 duSou ffree-vous d«*a homorrholdee T
" Le “ Kidney Wort” m’a ptiéri radicale- 

ment des hémorrhoïdes qui coulaient. Le Dr 
W. C. Kline m’avait recommandé ce remède. 
G. H. Horst, Caissier M. Bank, Myertown, Pa-

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
BT RAILS NEUFS EN ACIER

Etes-vous tor n 84- 1 anrlnre par le rh 
tissue ?

“ Le “ Kidney Wort ” m’a guéri lorsque les 
médecins m avaient condamné et après que 
j’eus souffert pendant trente ans.

Elbridge Malcolm. West Bath, Maine.

ladeef

^Les ^awagers ^ur le Sud et Fest^changent de

bagage est transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est ehéqué pour n’importe quel en

Les billets et tout autre renseignement peu­
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trono. 
roe Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin- 

Le départ et l’arrivée des trains sont

16 mai 84 ) Kl J. B. AHJAL
Peintre Décorateur et Taplsssli

VIENT DE RECEVOIR

Dr ALFRED SaVaRD
BUREAU :Aux femme# qui mut mal

“Le ‘'Kidney Wort” m’a guérie d’une 
maladie dont je souffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usaeeen disent le plus grand bien.”

Mde H. Lamoreaux, Ile La Mother Vt.

8* vous voulez chasser la maladie 
et jouir d’une bonne santé

Faites usage du

I
NO. 376, RUE CUMBERLAND.

épart et l’arrivée aes trains so 
réglés d’après l'heure du 75ème méridien.

D. 0 LINSLBY,
Gérant

Ancienne résidence «lu Dr Prévost.
Ottawa, 15 mai

S1 ROULEAUX DE TAPISSERIES
do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 15 POUR CENT 
meilleur marché que partout ailleurs.

—AUSSI—

A. G. PEDBN,
Agent gén. des passagers. 

< fttawa, 22 août 1884.
Hotel du Canada

Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as­
socié de M.E. E. Lauzvn, informe le public 
en général qu’il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 ru- 
Mur nv

SPRUCINE TOILES POUR CHASSIS
One des meilleures prepa 

. rations offertes jusac’fa*
■*'-{. au public, pour le soulage 

'4. J ment immédiat et la gu(
I A rison de la Toux, du Rhun-t 

* de la Bronchite, de VLi 
. rouement, de la Croup, e 
l de toutes les maladies de * 
k Gorge et des Poumons.
^ A vendre partout à 25 el 
iW 60c la bouteille.

b. K.McGALK, Chimieti * 
Montré

| Le PMriücaicur da Sang. DB
Le pnhli • voyageur trouvera 

loujuii ^ ù cet i.Ui.'.i une cn -iuu -I-’ pro
mière classe. M. Renaud étant, ofttinuei 
lement eu rapport avec les marchands de 
bois ut les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou 
jouis chez lui x s’engager au prix le plus

A. RENAUD, proprietaire.
No 56, 58 et 60 Rue Murray

16 -léc

TOUTE COULEUR.
CLUB HOUSE M. ABIAIi surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

i
Ancien Poste de]P. O’MEARA

20 22 ET 24, RUE GEORGE
VALIN & ADAM,

Avocate et Notaires Publies.
ARGENT A FRETER. 

BUREAU . 25 rue Sparks, -à-vis 
V Hotel Russell.

Cet e maison a été reparée, décorée et 
lée à neuf, arec toutes les

Améliorations Modernes
Des avantages spéciaux sont offerts atu 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue des aeil 

leurs marques de
Vins» Liqueur» et Cigares.

T. P. O'CONNOR, Prop.
OtWwa, 2 sept 1884

J. L. m. l. L «. L. V. O HiverAVOCAT
124 Eue PRINCIPALE, Hull 

45 Rue MU RR A P, Ottawa
t tiw», 10 nor. 1884

J VOCAT.
Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 

Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.
WST ARGENT A PRETER 

Ottawa, 3 janvier 1883.

J. A. VALIN, A. A. ADAM. 
M. Adam, membre du barreau de Qué­

bec, s’occupera aussi des affaires requé­
rant son attention dans cette province.

28 février 1885IA suivre). lan
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jpE CANADA. 3 Septembre 1885 7e Si
a*

vio, et un A-is dans chacune des 
villes suivaitwv : Panne, Caseia et 
Rasca.

Madrin, 2—Durant les dernières 
douze heures, V y a eu, en cette 
ville, 6 nouveau^ cas de choléra et 
4 décès. Le cholefy a fait son ap 
pavilion près de Seville,-et la popu 
lation est alarmée.

A la séance du conseil de ville de 
Hull, lufdi prochain, on discutera, 
entr’autres juestions importantes, 
celle d’accorder un bruis à la com­
pagnie (jni est en voie de se former 
pour construire un pont sur la ri­
vière Gatineau, de manière à relier 
Hull à la partie inférieure du 
comté. L’opinion publique, chez 
nos voisins, est favorable à la 
sure, et on peut s’attendre qu’une 
somme généreuse va être votée.

*A‘ l>r Robillard sera tous 
f*» mercredis et les vemlre- 
dis, entre trois et «iiialre lien- 
re.M, a la iiliarmiicie «le HI. le 
Dr Voliguy, coin «les rues Cia* 
rence et Dalliousie, pour vac: 
einer le piibiic. Les pauvre- 
gratin:

Ai

Pour six moi

Pour quatre

Iuie- :/rrpÀ Y
LE CIRQUE DE BARN DM • Bditloi

Pour l'aaaéc\PRENEZ AVISLe Canadien apprécie comme suit 
le passage à Québec du cirque de 
Barnum, qui doit visiter Ottawa 
les 4 et 5 courant, vendredi et sa 
medi :

Quoique la température fût loin 
d’être favorable hier matin,la gran­
de parade dans les rues de la ville 
n’en a pas moins eu lieu. Inutile 
du dire que les vues étaient bordées 
partout de miiiers de spectateurs 
qui n’avait pas assez d’veux pour 
contempler toutes les "merveilles 
qui défilaien devant eux.

Avouons aussi que jamais Qué­
bec n’avait vu avant ce jour une 
démonstration aussi gigantesques 
et aussi parfaite sous tous les rap­
ports. Il faut examiner un peu at­
tentivement le fonctionnement gé­
néral de tout ce cirque, pour se 
rendre compte de la perfection qui 
existe jusque dans les plus petits 
details. Toute celte armée agit et 
travaille en silence comme si elle 
obéissait à un génie invisible. Cela 
prouve que la discipline y est égale 
pour le moins à la discipline inili 
taire.

L cortège que chacun a pu ad 
mirer hier matin, est immense el 
d’une richesse extraordinaire. Les 
chevaux sont sans exception d’une 
grande beauté; les chars sont nom- 
Dreux et d’une grande perfection ; 
la cavalcade est d’un effet sans 
égal ; les vastes cages roulantes 
dans lesquelles les lions, les tigres, 
les ours, etc., vont et viennent en 
grondant autour des dompteurs 
qui les tiennent en respect, donnent 
la chair de poule.

Quinze él pliants de toute gros­
seur, des chameaux, das droma­
daires, des ponies en grand nom­
bre et beaucoup de cages fermées 
figuraient dans le cortège qui a 
soulevé l’admiralion géuéiale. Trois 
corps de musique faisaient retentir 
l’air de fanfares enlevantes. Ajou­
tons à cela des naturels de plu­
sieurs contrées sauvages juchés sill­
ies voitures.

On voit que la réputation qui 
avait précédée B irnum ici n’était 
pas surfaite.

Pa
Quo le Conseil Municipal de la Corporation de la Cité d’Ottawa se propos» de passer 
un règlement ux lins de prélever une répartition sur les contribuables du quartier 
Wellington, dans la ville d’Ottawa, pour couvrir les frais de construction des égoûls 
qui vont être faits dans ce qu rtier, dans les proportions suivantes, sivoir :

Tuyaux .le 18 pouces dans la rue /Connor, de la rue S'ater à la rue Nepean.
Tuyaux de 15 pouces, dans la rue O'Connor, de la rue Nepean à lu rue Cooper-
Tuyaux <le 12 pouces, dans la rue O’Connor, de ia rue Cooper à la rue McLaren.
Tuyaux de 12 ou 9 pouces dansla rue Maria, du lot 37 au lot 45.
Tuyaux de 12 ou 7 pouces dans la rue Gloucester, du lot 3G au lot 45.
Tuyaux de 12 ou 6 pouces dans la rue Nepean, du lot 3G u lot 45,
Tuyaux de 12 ou 9 po ces, dans la rue Cooper, du loi 36 au lot 44.
Tuyaux de 12 ou 9 pouces dans la rie Somerset, du loi 39 au lot 48.

__ Tuyaux de 12 ou 9 pouces dans la rue McLaren, du lot 39 au lot 4ü.
Et qu’un état dés g tant les terrains affectés par telle répartition et les noms de 

leurs propriétaires, on autant qu’on peut le* connaître d’après la dei nière revise du 
ô e d’évaluation, se ^trouve maintenant au bureau du greffier de cotte municipalité 

et pei t ô ■ e consulté durant les heures de bureau.
lie coût de l'ouvrage est de $4,610.00, et sur ce montant, $1,322 00 seront tirées 

du fond général de la municipalité.
Une cou - de révision sera tenue vendredi, 4 septembre A. D. 1885, à 2 hrs. de 

l’a;.rôs midi, à ’Hôtel-de-Ville, aux lins d’entendre les plaintes qui seraient faites 
e.ontr le projet de répartition ou l’exactitude res mesures de la propriété taxée ou 
tome aut o plainte que les intéressés désireraient produire et dont une cour peut 
.ég ’leiiMut prendre connaissance.

Du'é ce 9 a ût A. D 1885.

i

Lulls I
1 S.

OUVERTURE DES CLASSEN
J.

Que ceux qui ont besoin de li­
vres et d’autres articles d’école, 
n’oubhent pas de venir voir mes 
prix avant d’acheter ailleurs, car 
il est- reconnu qu’il n’y a pas de 
nrâïâtm à Ottawa qui vende à meil­
leur marché.

OVaw

T LA

1‘. G. GUILLAUME, 
455 Hue Sussex. C’est ce 

eu lieu, 
en appel 

A la su 
credi dei 
utile d’i 
ajouvd’hi 
Couronni 
à la barn 
duire le i

NAISSANCE
Hier, en celle ville, Madame N. Laro- 

chelle, dit département du Secrétaire 
d El l, a mis au monde une fille.

W P. LETT, Greffier de la Cité.

A VENDRE JULIEN.ALi’HÛ,VU i
>/ AUn COFFRE D’OUTILS de menuisier, à 

très bon marché. S’adresser au No. 49. 
rue Saint Joseph. Chez D„me Veuve 
Gingras.

31 août 1885—6 r. Pompes FunèbresEntrepreneur de
LA LAICHEMIN DE PER

m noiniju. mmm
EXCURSION DM A TORONTO

263 Eue DALHOUSiE, Ottawa,
Cl-devant occupé par M. Jos. Senècal.

M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au publie d’Ottawa 
et de ses environs qu’il a ouveit un magasin de pompes funèbres. Toute commande qu’on 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. Oa 
peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont b la 
disposition du public. Ornementa et décorations de chambres funéraires fournie sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

A l’occ 
gués frai 
lingué ci 
min Suit 
une séci­
bles sur 
la langu 

Le cadi

*Pour visiter l’Exposition Industrielle
1>8 1» et 14 SEPTEMBRE.

BILLETS DE RETOUR : 3 mai—1 an

Seulement $4.75 Seulement CHEMIN BE FERX
Bris pour revenir le 21 Septembre et 

les .jours précédents. Billets vendus à 
prix réduits du 9 au 18 septembre.

Pour informations spéciales voir les 
afliches. Retenez maintenant vos places 
de chars-dortoirs ou de chars-parloirs au 
Ijtireau^le la Compagnie, 92 rue Sparks.
w. c. vanhorn, d. mcnicoll,

Agent-général.

La route directe pour se rendre de 
l’Ouest à tous les points du Nouveau. 
Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, de 
l’Ue du Prince Edouard, du Cap-Breton 
el de Terreneuve.

Toutes les places de bains, les stations 
de pêche et les lieux d’amusements les 
plus populaires du Canada se trouvent 
échelonnés sur cette route.

Des chars palais 'aissent Montréal les 
lundi, mercredi et vendredi pour Hali­
fax, et les mardi, jeudi et samedi pour 
St Jean, N. B., sans interruption

Les trains de l’Intercolonial connectent 
d’une manière constante à la Pointe Lévis 
arec le chemin de fer du Crand Tronc et 
les vapeurs de la compagnie de Naviga­
tion du Richelieu,en destination de Mont­
réal, et à Levis avec le chemin de fer du 
Nord.

D’élégants chars palais gréés de bullets 
et des chars-tabagies circulent sur toute 
la ligne.

Il existe des restaurants de première 
clause à des distances raisonnables.

Importateurs et Exportateurs 
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et que ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
rapides spéciaux, et l’expérience a 

prouvé que la route de 1’Intercolonial est 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de Ireten s’adres-

ne nous j 
entier |c< 
nous en 
la conc 
liront s 
profit :

“ Pou 
se conte 
le mondi 
hle quel 
progrès 
d’Üntari 
prêtent! < 
glaise, 
blisseqne 
sont de 
comtés

SOUS LA DIRECTION DES

RR. PP. OBLATS, 0. M. I.,
Conféré les Gracies UniversitairesVice-President 

3 sept. 885—Gf.
Cours Classique, Cours de Génie Civil, 

Cours Scientifique et Commercial

CHARBON Par sa position et sa méthode d’ensoi- 
gnemenl, le collège d’Ottawa offre à tous, 
des facilités exceptionnelles pour appren­
dre l’anglais.

Le collège, considérablement agrandi, 
ne laisse rien à désirer sous le rapport du 
confort gt de l’hygiène ; dortoirs bien 
chauffés el bien aérés, salles spacieuses, 
lumière électrique, etc., etc.

Outre les cours de récr ation, un vaste 
terrain vient d’être acquis et préparé pour 
les jeux athlétiques.

LE MONDE ET LA VILLE
Les employés de la corporation 

ont reçu hier leur salaire du mois 
d’août.

L’Institut Canadien vb-nt de lou­
er pour un an sa salle de théâtre 
à M. J. H. Gilmour, de Montréal.

Le pique nique delà société St 
André au parc Lansdowue a pro­
duit un bénéfice de $200.

Les résidents de la Pointe à Ga- 
lineau se plaignent que des voleurs 
de chevaux fréquentent actuelle­
ment leurs parages.

Le nombre des excursionnistes 
qui ont intention de se rendre au 
lacTémiscamingue lundi prochain, 
7 courant, est de vingt jusqu’à pré­
sent.

LE CHARBON

LACKAWANNA nos gen: 
on nous 
tore de 
sièges ; 

di

J CONDITIONS
Pension, ense’gnement, lit et garniture, 

lavage et rato nmodage de livge, hono­
raires du médecin, payable d’avance au 
commencement de chaque terme, en sep­
tembre et en février ,
Cours classique, par semestre
Cours de génie civil..............
Cours commercial....................

Exthas :—Télégraphie, Sténographie et 
musique instrumentale.

Le dessin e*. la musique vocale sont en­
seignés gratuitement.

Les cours s’ouvriront le 2 septembre.
Le prospectus est envoyé sur demande

TRES-REV. P. J. H. TABARET, 0. RI. t. D. D
Supérieur.

DE PREMIER CHOIX

Est importé, chaque jour, tout frais tiré 
des mines,
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Bas prix, qualité garantie.

J.tî. BüTmWORTH&Cie
E. KING, Agent de billets,

No. 15, rue Elgin, Ottawa.
80 RUE SPARKS

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toronto.

La dédicace du nouveau temple 
catholique de Carleton Pla e aura 
lieu le 15 septemble courant. A 
cette occasion, une montre en or, 
de la valeur de $1U0. sera offer Le à 
la dame dont la collecte en faveur4 
du fonds de l’église aura réalisé le 
plus haut montant.

M. J. L. Richard désire informer 
les personnes qui ont reçu des 
comptes de ceux qui ont acheté 
ses livres qu’il n’est aucunement 
responsable des erreurs coin mises 
en adressant ces dits comptes. Il 
apprend, en effet, qu’on a réclamé 
de l’argent de plusieurs personnes 
qui n'ont jamais acheté à crédit 
chez lui.

M. Eug. Cardinal informe le pu 
blic qu’il vendra par encan, lundi, 
7 septembre courant, tout 
ameublement de maison, cousis 
tant en un set de salon, deux sets 
de chambre, un grément de cuisi­
ne, une voiture d’enfant, etc., etc 
Le tout sera vendu à très-bas prix 
à «a résidenc". No 588 rue Susse;

11 y aura une intéressante soirée 
dramatique et musicale à St Joseph 
d’Orléans, dimaneh -, le 6 courant. 
La représentation est donnée au 
bénéfice de la musique de St An­
ne et le programme fait prévoir un

Un groupe d’amateurs avanta 
geusement connus du public d’Ot­
tawa donnera une représentation 
dramatique et musicale dimanche 
soir, le 6 courant, à St Joseph 
d’Orléans. La seance prem-n. d’ê­
tre très-intéressante et les recettes 
seront versées à la caisse de la mu­
sique de S te Anne. Qu’on se le 
dise !

VERITABLE
Vente «Complète

D’ARTICLES DE MODES

g D. POTTINGER,
Surintendant général.c

Bureau du chemin de 1er. 
Moncton, N. B., 26 Mai 1 '85

MARCHANDISES DE GOUTAUX CQNTRACTEUFS-IÏIACONS,

25 CTS. DANS LA PIASTRE !Aux Constructeur» «le Ponts

TA F. S SOUMISSIONS CACHETÉES 
Juz adressées au soussigné et endossées 
“ Soumission pour maçonnerie ” ou “ pont 
de fer, ” suivant le cas, seront reçus j s- 
qu’à midi, mercredi, 0 septembre 1885, pour 
lajmaçonncri^etc., d’une pile et de deux cu­
lées ainsi que des ouvr ges qui en dépen­
dent. Aussi pour la construction en fci de 
deu > arches de pont de cent dix pieds cha­
cune a vtre érigées d’une manière complè­
te sur les dites pile et culées à travers la 
rivière Rideau dans le voisinage du moulin 
McLaren.

En d’autres termes, on donne une valeur 
d’une piastre en effets de goût pour 25 cts. AVIS AUX ENTREPRENEURS

LE STOCK COMPRENO: DES SOUMISSIONS cachetées distinctes, 
adressées au soussigné et endossées “Sou­
mission pour Arsenaux, Salle ■
Montréal,” seront reçues 
le 15 Septembre courant 
pour la construction

Chapeaux garnis et non garnis.
B lies plumes d’Autruche, 

Coniidérable assortiment de nouvelles 
dentelles,

Soies, Salin, Velours el Rubans, 
Vestes en laine et pardessus imperméables 

pour dames,
Falbalas en dentelle ou en batiste.

du Manège, 
iusqu’à MARDI, 
t inclusivement,

D’.fl'ïlSBlTATTX
son Salle du Manège, à Montréal.

Lee plans et spécifications peuv? 
examines au Département des T 
Publics, à Ottawa, et au bureau 
Rasa, ecr., architecte, à Montréal 
après le JEUDI, 3 courant.

Les soumissionnaires devront se rappeler 
que les soumissions doivent être faites stric­
tement conformes aux formules imprimées, 
et signées par les soumissionnaires mêmes.

Un chèque de banque accepté,fait payable 
à l’ordre de l’honorable Ministre des Tra­
vaux Publics, égal à cinq pour cent du prix 
de la soumission doit accompagner cetta 
dernière, laquelle somme sera confisquée, si 
le soumissionnaire refuse d’accepter le con­
trat pour l’ouvrage aux taux et termes men­
tionnés dans sa soumission. Le chèque ainsi 
envoyé sera retourné à chaque soumission­
naire dont la soumission n'a 
acceptée.

Le département 
moins, à accepter n 
des soumissions.

spécifications peu 
consultés au bur-au de l’ingénii 
cité, à l’Hôtel-de Ville d’Ottawa

Chaque soumission doit être accompa­
gnée d’un chèque de banque acceptée, f.»it 
payable à 1\ rdie du trésorier di la ci:6 ou 
du comté, ail montant de cinq cents pias­
tres pour chaque ouvrage que l’on veut 
obtenir ; laquelle somme sera forfaite si 
le soumissionnaire lefine de remplir son 

uis. Si la

3nt être 
’de"!*

?! vent 6*r VALEUR SPECIALE.la
Un beau lot de Rideaux en dentelle va­

lant 35 cents la paire et au-dessus.

Los acheteurs gagneront beaucoup on se 
présentant de bonne heure et souvent

GRANDE VENTE
D’ARTICLES DE MODES.
S. Woodcock

HUI. NPARKN.

at quand on l’en aura req 
soumission n’e^t pas acceptée, o 
le chèque au signataire.

Toutes soumissions devront êt e faites 
sur des formules imprimées fournies à cet 
effet portant la signature “ bond fiie ” du 
con trac leur et de ses cautions, remplies 
d’une manière convenable et accompagnées 
du chèque exigé ; sans cela elles seront mi­
ses de côté pour iuformalités.

Les corporation:- du comté de Carleton 
et de la cité d’Ottawa ne s’engagent à 
accepter ni la plus basse ni aucune des sou­
missions.

n remettra

f’étô
ne s’engage pas, néan- 
i la plus basse ni aucune

NOUVEAU MAGASIN DE FRUITS
PAR

H. COHRIVEATJ
Pètisseries, Fruits, Légumes, Cigares, etc.

No. 25S\ Hue Wellington,
OTTAWA

Par ord
jv’gobeil,

Secrétaire.
W. P. LETT, 

Greffier de la cité.
Ministère des Travaux Publics, 

Ottawa, 2 Sept. 1685.
Bureau du grolli. r de la cité,

Ottawa, 21 août 1885. 22 avril 1m

HUI
r*'

♦

Recevez donc. Messieurs, l’ex­
pression de notre vive gratitude 
pour la visite que vous venez 
nous rendre, et nous garderons 
longtemps le souvenir d’un évène 
ment aussi mémorable. Tout en 
vous souhaitant un heureux voyage 
nous formons les vœux les plus 
sincères pour votre bonheur et 
celui de vos familles.

Percé, 22 août 1885.

A LA GASPESIE

{.Suited
En arrivant à Percé, notre atten­

tion se fixe instinctivement sur une 
chaîne de rochers, qui promene 
dans le ciel sa crête capricieuse 1 es 
pace de 4 au 5 arpents, et dont le 
sommet mesure 290 pieds de lar­
geur. Tout auprès, au-dela d un 
étroit canal que la mer basse laisse 
à sec, se dresse un second amas de 
roc qui a dû, primitivement, faire 
partie £de cette chaîne ; enfin, 
au centre de la chaîne elle-même, 
les vagues de la mer et le choc des 
glaces ont pratiqué une ouverture 
assez large et haute pour permettre 
aux barges de s’y aventurer toutes 
voiles dehors.

Des milliers d’oiseaux, compre­
nant toutes les variétés connues 
en ces lieux, ont bâti leurs nids et 
élèvent leurs couvées dans les cre­
vassés et au sommet de cette im­
mense muraille de pierre. Au 
bruit de deux coups de canon tirés 
de notre bord, ils s’enfuient oar 
bandes nombreuses, emplissant l’air 

leurs cris et du bruissement de 
leurs ailes. Leur frayeur est par­
tagée par nos charmantes compa­
gnes de voyage, dont l’oreille est 
accoutumée, il faut en convenir, à 
entendre des choses plus douces 
que celles qui sortent de la bouche 
du canon.

Mais, nous voici en vue, et une 
canonnade bien nourrie nous salue 
du rivage. Une réception royale, 
quoi 1 Quelle puissance aussi que 
celle de la presse, puisqu’elle lait 
et défait les gouvernements et les 
empires.

Le village est richement pavoisé ; 
le- drapeaux de toutes nationalités 
flottent au vent ; et aussitôt sur le 
quai, M. J. X. Lavoie, protonotaire 
de Percé, nous lit l'adresse sui­
vante, que je me fais un plaisir 
de vous communiquer, comme je 
vous rapporterai aussi toutes les 
autres qui ont salué notre passage 
et qui font le meilleur éloge pos­
sible de la presse de Québ c.

ADRESSE DES CITOYENS DE PERCÉ

Au Président et aux Membres de la 
Presse Associée de. la Province de 
Québec.

Le président de l’association, M 
Carroll, et l’honorable M. de La 
Bruère répondirent, l’un en an 
g lais, l’autre en français, à cette 
adresse ; puis, l’honorable M. 
Flynn, député de Gaspé et l’un 
des membres du cabinet de Québec, 
qui nous avait fait l’honneur de 
nous accompagner depuis Dalhou- 
sie, avec M. Tremblay, magistrat 
stipendiais, tint durant quelques 
mine ", la foule nombreuse ace-ou 
rue pour nous saluer, sous le 
chai me de sa parole facile et sym 
path i.que.

Après ces discours et des rafraî 
chissements frappés au champagn , 
une cinquantaine de voitures sont 
génère1'.-ement mises à notre dis 
position et nous visitons le village 
de Percé, oui est le chef-lieu du 
district judiciaire de Gaspé, e? 
occupe l’un des sites les plus pitto­
resques de toute la Gaspésie, où iil 
y tant, cependant, d’endroits en­
chanteurs.

J’ouvre une parenthèse, ici, en 
faveur de mon bon ami de voyage 
M. Carroll, dont j’ai mentionné le 
nom

de

quelques lignes plus haut.
J’ai appris avec beaucoup de 

peine, en effet, le malheur qui vient 
de l’atteindre dans la personne de 
l’un de ses fils, un enlant qu’il af­
fectionnait tendrement et que la 
mort est venu lui enlever d’une 
manière aussi inopinée que doulou­
reuse.

Que M. Carroll et les siens veuil­
lent accepter, à cette occasion, mes 
condoléances bien sincères.

Mais, je reprends mon récit :
Vers les cinq heures, nous som­

mes de nouveau en mer et retour­
nons à Gaspé, où une charmante 
soirée nous attend chez M. LeBou- 
thiilier, qui a bien voulu se joindre 
à nous [jour la délicieuse excursion 
de l’après midi.

g

(A suivre)
Messieurs,
C’est avec un véritable plaisir 

que les citoyens de Percé font au 
jourd’hui votre connaissance, et 
vous êtes les bienvenus au milieu 
d’eux.

Quoique éloignés des grands cen 
très, et vivant isolés au bord de la 
mer, nous ne so nmes pas cependant 
étrangers aux luttes de la presse de 
notre pays, et nous professons pour 
elle la plus haute estime. Nous 
savons quelle immense influence 
elle exerce sur l’opinion publique 
et sur les destinées du pays, et votre 
visite est d’une grande conséquence 
pour les habitants de cette partie 
de notre Province,

La Pénisule Gaspésienne est en­
core relativement peu connue, et 
quoique ses ressources soient mul­
tiples, son isolement, la difficulté 
des communications, et sa position 
géographique à l’extémité est de la 
Province,l’ont tenue non seulement 
en dehors du courant d’immigra­
tion ordinaire, mais l’o it encore 
empêché de progresser aussi vite 
qu’elle aurait dû le faire avec les 
nombreuses ressources dont elle dis-

C J HH H8PONDANC E

I X FÊTE DES POMPIERS k HULL

Lundi dernier, la cité entière se 
transportait à la Petite Ferme, à 
l’occasion de la fêle des pompiers 
de Hull. La journée était magni­
fique, le programme bienrempli, et 
tout, fut parfaitement’ exécuté. 
Grâce au concours généreux de la 
faufare de Hull, du club de base 
bail et de differents particuliers, les 
assistants n’ont eu qu’à se féliciter 
d’avoir par le ar présence encouragé 
l’œuvre naissante des pompiers de 
Hull.

11 est à regretter, cependànt, que 
dans son compte-rendu de la jour­
née, la Vallée d'Utlawa, qui sait 
pourtant d’habitude rendra hom­
mage à qui de droit, n’ait pas jugé 
à propos de se faire l’interprète de 
tous les citoyens de Hull et qu’elle 
ait passé sons silence le véritable 
héros de la fête, M. Jos. Desjardins, 
dont les tours de pa se passe vrai­
ment magiques ont émerveillé les 
spectateurs, et qui s’était rendu 
gratuitement avec tant d’obli­
geance et de courtoisie à la de­
mande du comité d’organisation. 
C'est à la réquisition d’un grand 
nombre de mes concitoyens que 
j’ose en ce moment solliciter une 
place dans vos colonnes, afin que 
cet oubli soit réparé.

Espérons qu’à l’avenir, la Vallée 
saura discerner davantage et re- 
inersier quand et qui il le faudra.

« Un citoyen de hui l.

il

pose.
Les richesses maritimes de ce Dis­

trict sont, pour ainsi dire, incalcu­
lables, et peuvent offrir un champ 
immense à nos capitalistes. Nos 
terres ne le cèdent en rien à celles 
tant vantées des Gantons de l’Est, 
du St Maurice et du Saguenay, et 
notre climat est très favorable à l’a 
griculture. La population de ce 
District est de plus de 40,000 âmes, 
et cependent il est si vaste qu’il y a 
encore place pour 200 paraisses.

Tout en voyageant pour vous 
amuser, vous savez joindre l’utile 
à l’agréable, et tout en respirant 
l’air fortifiant de la mer, en admi 
rant les beaut s de nos paysages 
qui nulle part ne sont surpassées, 
vous avez pu remarquer que le 
colon pouvait à sa porte exploiter 
les plus belles pêcheries du monde.

Nous sommes pleins de confiance 
que votre visite aura pour nous les 
résultats les plus favorables, et 
qu’elle marquera l’aurore d’un 
avenir plus brillant. La presse 
est une puissance, et nous sommes 
heureux de le constater, grâce à 
votre énergie et à votre esprit 
d’entreprise, messieurs, son pres­
tige et son pouvoir augmentent de 
jour en jour en Canada.

Au retour, vous serez en mesure 
de dire au public Canadien, ce 
qu’est la Gaspésie,' quelles sont ses 
ressources, et ce que serait son 
avenir, si on lui donnait des voles 
de communications plus faciles. Ce 
concert de voix autorisées et puis- 
sautes aura du retentissement, et 
ne pourra manqu r d’attirer sur 
nous l’attention ; et notre district, 
pégUgé pareequ on ne le connaît 
nas assez, bénéficiera infiniment de 
votre passage au milieu de nous.

LE CHOLÉRA

Paris, 2—Pendant les 48 heures 
se terminant à minuit, on a signalé 
78 décès à Marseille et à Toulon et 
8 à Salorn.

Madrid, 2—11 y a eu 3,062 nou­
veaux cas de choléra et 1,057 décès 
dans toute l’Espagne hier.

Toulon, 2--Le choléra se propage 
de nouveau en cette ville, 
sept décès la nuit dernière. Au- 
jouiTh i .es mardi .. *out d. su is.

Toulon, 2 — Neuf décès eu 
par le choléra, aujourd’hui.

Londres, 2—Les autorités à Malte 
et à Athènes font observer stricte­
ment les règlements de la quaran­
taine.

Marseille, 2—Grâce à une tempé­
rature plus favorable, les ravages 
du choléra diminuent ici.

Toulon, 2—Dans les dernières 
vingt-quatre heures, 21 cas de cho­
léra et 13 décès.

Gibraltar, 2—11 y a eu un autre 
cas de choléra ici, aujourd’hui.

Home, 2—Il y a eu 2 nouveaux 
de choléra et un décès à Tri-
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